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V E G
tlier , à caufe de la douceur de
les mœurs & de l 'enjouement
de fon efprit. Jamais génie ne
fut plus fécond pour compofer

• des Comédies. Celles qu
’on a

raffemblées, compofent vol.
dont chacun renferme ta Pièces
de théâtre . L ’on affure même
que ce poëte avoir fait iufqu’à
1800 Pièces en vers . On com¬
prend qu

’une fi grande facilité
ne s’allie pas conftamment
avec le jugement & le goût.
Ses Pièces dramatiques ont
plufieurs défauts ; mais on y
trouve de l’invention , & elles
ont été fort utiles à plufieurs
poètes François . On a encore de
cet auteur d’autres ouvrages,
comme Voga del Parnaffo •
diverfes Nouvelles ; Laure del
sipolio. Lopès deVega mourut
en 163 "; , à 73 ans.

VEGECE , ( Flavius - Vege-
tnis -Renatus) auteur qui vivoit
dans le 4e. fiecle , du tems de
l ’empereur Valentinien , à qui
il dédia fes Inflitutions militai¬
res , ouvrage où il traite d ’une
maniéré fort méthodique & fort
exaûe de ce qui concernoit la
milice Romaine . Cet ouvrageeft d ’une latinité pure . Sa Ver-
fion a paru en un volume in* 12
en

, 1743 , “ Paris , avec une
préface & des remarques ; & a
été réimprimée à Amfterdam,in-8p , en 1744 . V egece a donné
aufli un Art vétérinaire , dans
Reï Ruflica Scriptores, Leipfig,
1735 , a vol . in-40 , qui a été
traduit pat M . Saboureùx de la
Bonnetrie . Paris , 177Ç , in -8° ,& qui forme le tom . 6c . de
V (Economie rurale , 6 vol . in - 8 °.On a imprimé (es Inflitutions
Militaires avec les autres écri¬
vains fur l’Art Militaire , cumnotis Varïorum, Wefel , 1670,
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2 vol . in-8° & féparément , à
Paris , 176a , in - ia.

VE 1L , ( Charles -Marie de)
61 s d ’un juif de Metz , fut con¬
verti par le grand Boffuet . U
entra dans l’ordre desAuguftins,& enfuite chez les chanoines-
régu liers de Ste. Genevieve.
On l’envoya à Angers , où il
prit le bonnet de docteur , &
où il profefla la théologie dans
les écoles publiques . Il quittaenfuite fa chaire pour la curede S . Ambroife de Melun ,apoftafia bientôt après , abju¬rant en Angleterre la Religion
Catholique pour fe marier avecla fille d ’un Anabaptifte , &
mo’urut vers 1699 , après avoir
publié des Commentaires fur
plufieurs livres de l’Ecriture-
Sainte . Il eft un des premiers
qui s’eft élevé contre l ’Hifioire
critique du Vieux - Tefiament,
par Richard Simon , dans uneLettre imprimée Sc adreffée à
M . Boile,

VELASQUEZ, ( Jean-
Antoine ) Jéfuite , né à Madridl ’an 1585 , mourut en 1669.Après avoir été plufieurs fois
reâeur , il fut fait provincial.Le roi Philippe IV le fit venirà fa cour , Sc le fit confeillerde la congrégation de la Con¬
ception immaculée . On a delui : 1. Un Commentaire latin,
fur l’Epître aux Philippiens , et\
2 vol . in -fol, , apfli diffus quefavant . II . Divers Ecrits en fa¬
veur de YImmaculée Conceptionde la Ste. Vierge.

VELASQUEZ , ( Don
Diego de Silva ) peintre , né àSéville en 1394 , Se rendit àMadrid , où fes talens furent
pour lui une puîffante protec¬tion auprès delà famille royale.Un génie hardi , un coloris vi-



fois v R R
goureax , une touche énergique,
font de lui un artifte ççlebre.
Philippe IV l’aimoit , il fe
plaifoit à fa compagnie , & pre-
noit un plaifir fingulier à le
■voir peindre . Il ajouta aux hon¬
neurs dont il l’avoit comblé , là
dignité de chevalier de St . Jac¬
ques , & lui fit faire à fa mort
de magnifiques funérailles.

VELD , ( Jacques ) favant
Religieux : Auguftin de Bruges
« n Flandre , doéfeur de Lou¬
vain en 1571 , fuccefïiveinent
•prieur & provincial dans fon
Ordre , mort à Sr .-Omer dans le
monaftere de St . - Bertin en
1583 , où il s’étoit retiré lorfque
le magiftrat de Bruges qui avoit
ëpoufé les intérêts des héréti¬
ques , l ’eut exilé en 1578. Ce
favant Religieux a compofé :
I. Tabula in Evangelia & epiflo-
las quadràgefimalcs, Louvain.
H . Des 'Paraphrafcs fur les
Evangiles , fur les Epîtres du
Carême , & fur la Paffion.
III . Commentants in Danielem
prophetatn , 1576 , in - 8° . Ce
Commentaire n ’eft bon que
pour les prédicateurs.

VELEZ , voye\ GüeVara.
VELLEIUS - PATERCU-

LUS , né d’une famille illuflre,
originaire de Naples , fut tribun
des foldats , puis préteur l ’an¬
née de la mort d ’Augufte , fous
lequel il avoit fervi . Il fit des
campagntesdans difFérens pays,
fuivit Tibere dans toutes Fes
expéditions , & Fut fon lieute¬
nant en Allemagne .Noûs avons
de lui nn Abrégé de l ’Hiftoire
de .la GteCe , de l’Orient, _dè
Rome & de l’Occident . Cet
ouvrage ne nous efl pas par¬
venu tout entier . Nous n’avons
qu ’un fragment de l ’ancienne
tiiftoire Grecque , avec l’Hil-
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foire Romaine , depuis la dé¬
faite de Perlée jufqu ’à la 6r.
année de Tibere . Cet auteur efl
inimitable dans fes portraits ; il
peint d’un feul trait . Il a écrit
avec une fineffe & un agrément
qu’il efl difficile d ’égaler ; mais
on lui reproche d’avoir trop
flatté Tibere fie Séjan . 11 ne
voyoit en eux que les bienfai¬
teurs de Paterculus , tandis que
le refte du genre - humain y
Voyoit des monftres. Rhenanus
publia cet auteur en i ^zo , &
depuis ce teins , il y en a ea
grand nombre d ’éditions. Dou-
jat le traduifit en François , avec
des fuppléméns qui n’ont pas
confolé les gens de goût . On
préféré à fa verfion celle de
l’abbé Paul , publiée à Avignon
en 1768 , in - 8° &. in- u.

VELLY , ( Paul - François)
né à Vellyf Veily ou Vailly ) ,
petite ville ou bourg , près de
Fifirne en Champagne , entra
dans la Société des Jefuites , &
en étant forti n ans après , il
fe livra tout entier aux recher¬
ches hHloriquéS . SonEijioire de
France lui affigne un rangparmi
les -hiftoriens . Il en a publié
les 6 premiers volumes in- 11;
“le feptieme qu’il avoit achevé
St le huitième auquel il avoit
prefque mis la dernière main,
ont été publiés par Villarer.
Son ftyle , fans être d’une forcé
& d ’une élégance ù fe foire re-
tharquef , eîl aifé , fimple >n3"
turel & allez correéfi H refpire
un àir de candeur & de vérité,
qui plaît dafts le genre hiito-
riqüe ; mais il ne faut pas s y
tromper : l ’auteur a fes préjugés
& fés prédileétions auxquels
il n ’héfite pas de facriner les
faits lés plus connus . Villaret a
continué cet ouvrage julquau



V E L
ïfs. volume {voyefWillaREt ) ,
& il a en pour fuccéffeur M.
Garnier . L’impartialité n ’eft le
caraftere d ’aucun de ces au¬
teurs; le dernier fur-tout felaifle
aller à toutes les préventions na¬
tionales , St ne refpeéîe rien de
ce qui n ’eft pas françois . L’abbé
Veily mourut d ’un coup de
fang , le 4 feptembre 17 ^ 9 , à
48 ans . Il s ’étoit annoncé dans
la littérature par une Traduc¬
tion françoife de la Satyre du
doéteur Swift , intitulée : Jong
Bul,oule Procès fans fin , in -12.
Elle roule fur la guerre ter¬
minée par le traité d ’Utrecht.

VELSEN , ( Gérard ) voye^
Florent V , comte de Hol¬
lande.

VELTHUYSEN , ( Lam¬
bert ) Velthuyfius , né à Ütrecht
en 1622 , défendit avec ardeur
les opinions de Defcartes . Il fut
pendant quelques années dans
la magiftrature d ’Utrecht ; mais
la chaleur exceffive avec la¬
quelle il défendit les droits des
magiftrats aux aflemblées ecclé-
fiafliques, le fit dépofféder vers
1661; . 11 vécut depuis dans la
retraite jufqu’à fa mort , arrivée
en 168 ^ , à63 ans . Ses ouvragesont été réunis en 2 vol . in -40 ,Rotterdam , 1680 . On y trou-

: I . TraBatus Moralis de
naturalipudore & dignitate ho-
minis , in quo agitur de inceflu ,voto caftitatis, ôte . , où il y ade bonnes choies mêlées d ’af-
fertions faillies. II . De ufu ra~tionis in theologia. III . Une
Jpologie du Traité De Cive deHobbes , qui ne fit pas revenirles gens fenfés de l ’idée qu ’ils
s

’étoient faite de cet impie , 5c
qui nuifit beaucoup à la réputa¬tion de l’

apologifte . IV . De Jr-
ticulis fidei fundamentalibus &

V E N
ealtu naturali ; ouvrage plein
de paradoxes.

VEN ANGE , (S . ) né à Ca-
merino , ville de la Marche
d’Ancône , étoit encore font
jeune lorfqu ’il fut mis à mort
pour la foi vers 2^ 0 , durant la
perfécution de Dece . Ses reli¬
ques fe gardent précieufement
à Camerino . Les Hymnes qu’on
récite dans fon office , font bien
faites & pleines de poéfie.

venance -fortunat,
( Venantius Honorius Clémentis-
nus Fortunatus) né près de T ré-
vilb en Italie , fit fes études à
Ravenne , Sc alla enfuite s’éta¬
blir à Tours . Ses talens & fes
vertus le lièrent d’une étroite
amitié avec Grégoire , évêque
de cette ville . La pieufe reine
Radegonde l ' invita à venir à
Poitiers , 8c l’ayant pris à fon
fervice , il donna des précepte»
de politique àSigebert , quiet»
faifoit beaucoup de cas. Il y fut
ordonné prêtre en 565,8c éle¬
vé , félon la plus commune opi¬
nion , fur le fiege de cette ville,
après la démiffion de Platon.
Fortunat finit faintement fes
jours vers 609,8c l’on célébré fa
tête à PoitieTsle 14 décembre.
On a de lui : I . Une Vie de S.
Martin en vers , compofée d’a¬
près la V *e du même Saint par
Sulpice -Sévere . Venance - For-
tunat dit qu’il compoface Poè¬
me pour remercier S . Martin de
ce qu ’il avoit été guéri d ’un
mal d’yeux par fon interceffion.
II . Des Poéfies divifées en Xl
livres , publiées avec la Vie de
S . Martin , par le P . Brcwer,
Jéfuite , Mayence , t6jO , in -4".
III . 'Une Explication de VOraî-
fion Dominicale , qu’on regarde
comme fon chef- d ’œuvre , dans
la Bibliothèquedes Peres & dans
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